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Publication

Le sens de la personne
en gestion des ressources humaines

Dans ce numéro:

«Voici déjà plusieurs années que nous nous intéressons, ici à
l'UOAR, à cette question de la personne au cœur de la gestion des
ressources humaines, explique le professeur Gilles Couture. Ce livre
permet de cristalliser une somme importante de réflexions sur la

dimension humaine en gestion; sur la rationalisation "dans
les entreprises, sur la participation
aux bénéfices, sur les tendances de
demain, sur les aspects sociaux et
économiques. Ce livre nous encou­
rage aussi à continuer nos efforts
pour mettre sur pied le projet de
maîtrise en gestion des personnes en
milieu de travail.»

L'ouvrage (318 pages) a été .
publié par les Éditions Murielle.Gagné,
de Québec. Il est en vente à 24,95 $
plus taxe. Il sera disponible à la Coop
étudiante de l'UQAR. Il devrait être
lancé officiellement au cours des 'pro­
chaines semaines.

U n groupe de quinze spécialistes en gestion des
ressources humaines. dont quatre de l'UOAR, vient de

publier un ouvrage intitulé Le sens de la personne en gestion des
ressources humaines. Les auteurs se questionnent sur la signification
de l'être humain, la place qu'il occupe et son
devenir dans l'organisation à partir de notions
telles que les valeurs, la culture, l'éthique,
l'interculturalité, le partage des responsabilités,
le'changement, la discrimination, le temps de '
travail, la formation et la participation.

Cet important volume est lecompte rendu
d'un colloque qui s'est déroulé à l'UQAR, en
mai 1993, lors du 61e Congrès de l'ACFAS.
Un groupe de professeurs de l'UQAR avait
organisé ce colloque, en s'adjoignant des
collaborateurs de l'École des Hautes études
commerciales de "Montréal (HEC), l'École
des relations industrielles de l'Université de
Montréal, l'Institut supérieur de gestion de'
Tunis (Tunisie), l'Université de Lille (France)
et l'Université Laval.

Les professeurs du Département
d'économie et de gestion de l'UQAR qui ont
travaillé à la préparation de cette publica­
tion sont: MM. Gilles Couture, Michel
Fortier, Louis Gosselin et Roger Zaoré.
L'avant-propos a été signé par le recteur
de l'UQAR~ Marc-André Dionne.

Levolumeprésente qlobalernent une
nouvelle façon de voir la gestion des res-
sourceS humaine~ Le «sens de la pe~ ~
sonne» en gestion des ressources humai- .
nes, c'est d'apprendre à «gérer cette complexité de l'être de

. façon à optimiser sa contribution à l'émergence de l'excellence
organisationnelle tout en se réalisant comme personne».

La gestion, peut-on lire dans le nouveau livre, doit «prendre en
considération l'homme social qui a lui-même conscience de ses
différences et le suivre à travers sa personnalité, ses besoins, ses • Encart sur le doctorat honorifique à M. Jules Bélanger
désirs, ses motivations. ses joies et ses peines. Vie professionnelle . ' La présence de l'UQAR en Gaspésie (p. 2)
et vie personnelle deviennent nécessairement complémentaires pour • Gérard Mercure au clavier (p. 3)
que chaque membre de l'organisation se réalise pleinement.» • Exposition de Renaud Salvail (p. 8)



L'UQAR en Gaspésie

Enseignement supérieur

L'UQARen Gaspésie

• Bureau régional de Carleton
(M. Réal Ruest 'et et Mme ,Délisca
Berthelot), École du Banc, 776B, boule- _
vard Perron, GO'C 1JO, 364-3378

Bureaux régionaux de l'UaAR
en Gaspésie

Beaucoup de Gaspésiennes et de
Gaspésiens viennent sur lecampus de l'UOAR
pour y faire leurs études universitaires. De­
puis les débuts, plus de 3000 diplômes ont été
remis à des personnes qui ont une adresse
dans la 'péninsule gaspésienne (de Matane
jusqu'à Matapédia, y compris les lIes-de-la­
Madeleine) et qui ont fait leurs études sur le
campus rimouskois, pour la plupart à temps
complet. Ces personnes ont fait leurs études
dans toute la gamme des programmes offerts
par l'UQAR. .

.. Bureau régional de 'Matane
(M. Jacques D'Astous et Mme Lise
Harrison), 382, du Rempart, Matane, G4W
2T7, 566-2846

• Bureau régional de ,Gaspé
(M. Réal Ruest ~t Mme Mathilde Cotton),
96, rue Jacques-Cartier, c.p.1 097, .Gasp é

, GOC 1RO,_368-1860 '

Une,présence .qu t s'affirme.
Des centaines et des centaines de

personnes qui. ont reçu une formation de
l'UOAR travaillent maintenant en Gaspésie,
dans les services publics, dans le monde de
l'éducation ou de la santé, dans le secteur
économique, dans les entreprises. Ils appor­
tent une précièuse contribution au dévelop­
pement du milieu.

Depuis un an par exemple, deux
Gaspésiens, diplômés de l'UOAR, 'ont obtenu
des postes de grande responsabilité au ni­
veau politique. M. Marcel Landry, ministre de
l'agriculture, des pêcheries et de l'alimentà­
tian et député de Bonaventure à l'Assemblée
nationale, est diplômé en développement
réqional (certificat de 2e cycle) et M. Yvan

> Bernier, députéde Gaspé à Ottawa, est un
diplômé en administration'.

L'UOAR en Gaspésie, c'est ég~lement
la présence d'une Association des diplômées
et diplômés de l'UOAR, qui s'applique à re- ,

/ grouper les membres et à organiser des ac­
tivités et des projets. Des rencontres de '
l'Association des diplômés ont eu lieu, depuis .

. deux ans, à Gaspé, à Maria et à Matane.

Le Bureau régional de l'UQAR à Matane

Le Bureau .régional de l'UQAR à Carleton est situé
dans les locaux du'Collège de la Gaspésie et des
Iles, Centre de Carleton

Le Bureau régional de l'UQAR à Gaspé est situé
dans les murs du Collèçede laGaspésie etdes Iles

Statistiques
Depuis le début des années 1.970, plus

de 2700 diplômes ont été accordés par l'UOAR.
à des étudiantes et à des étudiants de la

Ouverte en 1969, l'UQAR fête cette Gaspésie qui ont suivi, surtout à temps partiel,
année ses 25 ans. Cet anniver- ' des proqrammes d'études par l'entremise de

saire, affirme le recteur Marc-André Dionne, ces bureaux régionaux: plus .de 1200 à
offre l'occasion de souligner la présence cons- Matane, près de 1000 à Gaspé et plus de 500
tante de l'UOAR dans les efforts dedévelop- à Carleton. Les principaux domaines d'étu-
pernent du territoire gasp~sien. «L'Université des sont: les sciences de l'éducation, les
joue un rôle important en Gaspésie, explique- sciences de l'administration, les sciences
t-il, d'abord par la formation des étudiantes et infirmières, l'animation, le français et les scien-
des étudiants gaspésiens à temps complet et . . ces reliqieuses,
à temps partiel, mais aussi par la contribution
des chercheures et chercheurs de l'Univer­
sité à divers' projets de recherche dans I~

rnilleu.»

Un peu d'hlstolra >

Dès l'été 1971, rappelons que plus _de
1000 étudiantes et étudiants suivaient des
cours intensifs de l'Université, dans une dou­
zaine de localités de la Gaspésie, du Bas-

. Saint-Laurent et de la Côte-Nord. La
décentralisation de la formation universitaire,
dans le domaine de l'éducation notamment,
était pour ce centre universitaire un principe
incontournable.

Dans les années 1970, le perfectionne­
ment des maîtres en français (PERMAFRA)
et le perfectionnement des maîtres en rnathé­
matiques (PERMAMA) auront été des pro­
grammes très populaires sur le territoire.

En juillet 1974, l'UOAR ouvre des bu-
\ ·reaux régionaux à Carleton et à Gaspé, en

même temps qu'à Baie-Comeau. En 1979,
l'Université ajoute , un bureau régional à
Matanè. Ces bureaux, grâce à la collabora­
tion de leur personnel, deviennent des anten­
nes de l'Université afin de' répondre le mieux
possible aux besoins de la Gaspésie en
matière d'enseignement et de recherche
universitaires.

Pour promouvoir ainsi la décan­
tralisation d'une université sur le territoire, il

, fallait que des. leaders y croient résolument
L'une des figures marquantes du développe­
ment de l'UOAR dans les années 1970, était
justement un gaspésien de Saint-Godefroi,
dans la Baie-des-Chaleurs: le regretté Alcide
C. Horth. : M. Horth a été recteurde l'Univer­
sité de 1970 à 1'977, et également chercheur
en .oc éanoqraphie, «Pour lui, constate M..
Dionne, la présence çJe l'UOAR en Gaspésie
était une nécessité, et il a défendu cette
politique avec vigueur et clairvoyanca.»
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Le personnel

Gérard Mercure

Pour un exposé présenté avec classe
Le retour

de Centraide

Les activités littéraires de Robert Michaud

T extes, graphiques, dessins, cou­
leurs, son, animation. Avec le dé­

veloppement de l'informatique moderne, il est
de plus en plus facile et rapide de préparer"la
présentation' d'un exposé ou d'une confé­
rence que l'on doit faire en classe, devant un
groupe ou lors d'un col- .
loque.

M. Gérard Mer­
cure, responsable du
plan de développement
des collections à la bi­
bliothèque de l'UQAR,
s'intéresse personnelle­
ment à la présentation
assistée par ordinateur,
qui permet de mettre en
valeur un exposé. Der­
nièrement, il a publié à
ce sujet un article dans
la revue de la corpora­
tion des bibliothécaires,
Argus, et il a présenté,
devant des professeurs
et des chargés de cours en sciences de
l'éducation, les développements les plus ré­
cents et accessibles dans ce domaine.

«C'est surprenant, mais les gens d'af­
faires ont plus tendance à utiliser cette tech­
nologie que les gens de l'enseignement, af­
firme-t-il. Pourtant, ce sont des outils effica­
ces pour instruire, pour convaincre, pour
motiver. Une étude américaine a démontré
que les présentations visuelles étaient plus '
convaincantes dans 43 % des cas qu'une
simple présentation orale. .

Plusieurs logiciels ont été mis sur le
marché ces dernières années dans le do­
maine de la présentation graphique. Parmi
ceux-ci, sur PC: Harvard Graphics,
CorelShow, Freelance Graphies, Action! et
Campel. Sur Mac et PC: PowerPoint, Per­
suasion et Astound. Pour certains, à l'orga­
nisation du texte, du graphique et de l'image
s'ajoutent l'animation et un usage plus éla­
boré du son. «Mais la présentation animée
n'est pas encore vraiment au point», remar­
que Gérard Mercure.. D'autres logiciels se
sont spécialisés dans la conception d'images
de toutes sortes, qui peuvent être ajoutées
pour agrémenter une présentation visuelle.

Plusieurs possibilités de diffusion s'of­
frent à l'utilisateur d'un ordinateur qui doit
animer un exposé. D'abord, il peut présenter
à son auditoire des images conçues avec
l'ordinateur en les fixant sur un transparent
(acétate) ,et en les projetant par le
rétroprojecteur. Il peut aussi utiliser les bon­
nes vieilles diapositives, montées à partir
d'images provenant de l'ordinateur. Ou, de
plus en plus, il peut ,se servir de l'acétate

électronique, qui peut projeter directement
sur un écran mural l'image que l'on voit sur
l'écran de l'ordinateur.

«Le problème avec les présentations
élaborées, c'est que ça prend un ordinateur
assez costaud et qu'il est difficile de maîtriser
ces logiciels sur écran. De plus, ils sont

encore coûteux, constate M. Mercure. Mais
la technologie avance à grands pas. Il faut
surveiller ce qui se passs.»

Ouels sont les secrets d'une bonne
présentation? La simplicité, la sobriété et la
clarté. M. Mercure invite les professeurs, les
chargés de cours ainsi que les étudiants de
2e et de 3e cycles qui voudraient discuter des
possibilités techniques de la présentation
assistée par ordinateur, à le contacter au
numéro de téléphone 1237.

~

E crivain résidant de l'UOAR, M.
Robert Michaud, qui s'est familia­

risé avec l'ordinateur depuis peu, sera bien
occupé au cours des présentes semaines.

Du 13 au 16 octobre se tenait la Fête
du livre religieux, au Sanctuaire Marie-Reine­
des-Cœurs, à Montréal. Robert Michaud a
été invité pour y présenter son livre intitulé
-Les Psaumes».

Au Salon du livre de Rimouski, du 27 au
30 octobre, Robert Michaud sera présent au
kiosque des Éditions Médiaspaul, pour dédi­
cacer son livre sur «Les Psaumes».

Un nouveau livre de Robert Michaud
paraîtra à la fin d'octobre ou au début de '
novembre aux Éditions Médiaspaul, à Mon­
tréal et Paris. Ilporte sur la remise en question
du Pentateuque et s'intitule Débat actuel sur
les sources et l'âge du Pentateuque. Ce
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C haque automne ramène avec lui la
fraîcheur, le changement d'heure

et. .. CENTRAIDE. Personne ne peut affirmer
qu'il n'aura jamais besoin d'un des orqanis­
mes à qui Centraide fournit une aide techni­
que ou financière. Grâce à vos dons, Centraide
contribue à la vie et souvent à la survie de plus
de 50 organismes touchanttous les domai­
nes d'aide et par le fait même, fournit un
soutien à des milliers de personnes pour qui
l'action de ces organismes est déterminante.

À l'Université du Québec à Rimouski,
nous croyons à la mission d'aide de Centraide
et c'est pour cela qu'une équipe de plus de 25
souscripteurs frapperont bientôt à votre porte.
Votre générosité est exemplaire. Notre objec­
tif demeure le même' que l'an dernier, soit
13 000 $. Je suis certain qu'avec votre col­
laboration, nous l'atteindrons sans difficulté.
Vous pouvez également transmettre votre
don au Bureau du recteur où Mme Nicole
Lévesque vous remettra un reçu provisoire.

Centraide fournit une aide aux gens qui
ont des problèmes de couple, des problèmes
familiaux, des problèmes de boisson ou de
drogue. Il aide des gens qui ont des problè­
mes reliés aux maladies, au suicide, aux
dépressions. Il soutient des gens âgés, des
femmes violentées, des enfants victimes
d'abus, Tous ces gens sont des humains. Ils
font partie de notre entourage. Un coup de
main de notre part peut les relever d'un mau­
vais pas, leur redonner confiance et autono­
mie. Il faut les aider.
Merci de votre précieuse collaboration.

André Bédard, Responsable de la Campagne
Centraide-UDAR 1994

dernier mot désigne les cinq premiers livres
de la Bible.

M. Michaud sera aussi présent au Sa­
lon du livre de Montréal où des séances de
signature qui sont réservées: le 18 novem­
bre, de 15 h à 17 h, et le20 novembre, de 12 h
à 14 h.
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Vie universitaire

Colloque en études littéraires

Image del'exposition tenue à laGalerie UOAR, parallèlement au colloque.

, ' En bref

Aumilieu: Normand deBellefeuille et
Denise Desautels, deux écrivains dont
l'œuvre a été étudiée au cours du
colloque. La deuxième personne sur
la'photo estHugues Corriveau, quia
apporté une collaboration aux travaux
de Normand de Bellefeuille. La
cinquième personneestMichel Goulet,
collaborateu r à l'œuvre de Mme
Desautels. Al'extrême gauche, Paul
Chanel Malerifant, etàl'extrêmedroite,
André Gervais, sontles orçanisateurs
dece colloque.

des sciences de l'éducation. La contribu­
tion de l'UQAR porte sur les difficultés
d'intégration de notions techniques et scien­
tifiques par un groupe d'élèves dans le
domaine de l'alimentation. .
Trois professeurs de l'UOAR en gestion
des ressources humaines, MM. Gilles Cou­
ture, Louis Gosselin et Didier Urli, ont
participé au colloque «Sciences de gestio~

et problèmes de l'emploi) qui s'est déroulé
à l'Institut d'administration des entreprises
de l'Université de Lille (France), fin septem­
bre. La communication de MM. Couturé et
Gosselin s'intitulait «Mobilisation des res­
sources humaines et problème d'emploi:
une contradiction apparente». Celle de M.
Urli portait sur «Une nouvelle approche de
réallocation des ressources au sein d'une .
bureaucratie protessionnells: le cas du
Centre hospitalier _régional de Rimouski.

• Nous offrons nos sympathies à M. Edgar
Mclntyre, professeur au Département des
sciences de l'éducation, en deuil de son
père, M. Hubert Mclntyre, décédé le 5 oc­
tàbre dernier, au Nouveau-Brunswick.

de Sherbrooke et de Ri­
mouski, ont assisté aux acti­
vités. ' Ce fut l'occasion
d'échanger entre plusieurs
disciplines du monde des arts
et des lettres et de faire le
point sur diverses expéri­
mentations de l'écriture et des
arts visuels. L'un des respon­
sables du colloque, Paul
Chanel Malenfant, directeur
du Département de lettres de
l'UOAR, estime que cette
activité pourrait engendrer un ,
cycle de colloques qui se
dérouleraient aux deux ans et
qui porteraient sur .la littéra­
tu re dans une perspective
d'ouverture aux autres disci­
plines.

• Le vice-recteur Michel Bourassa a déposé
au Conseil d'administration un document
de travail qui présente la structure du pro­
chain plan triennal de l'Université (1994­
1997) ainsi que divers éléments de con­
tenu. Le document a été acheminé a l'en­
semble du personnel, pour une vaste con­
sultation.

• Le professeur Pierre Saint-Laurent a été
nommé directeur du Module d'économie et
de gestion.

• Mme Céline Dupuis est la nouvelle prési­
dente du Syndicat du personnel de soutien

1 de l'Université SCFR 1575. Elle sera ap­
puyée à la direction du syndicat par Marc
Bérubé et Huguette Saint-Laurent comme
directeurs, ainsi que par Jean-Marc Duguay
(secrétaire-archiviste) et Annette Lebrun
(trésorière). ' .

• Trois professeurs de l'UOAR, MM. Lucien
Adambounou, Carol Landry et Michel
Dionne, ont collaboré à un ouvrage scien­
tifique publié en Suisse sous le. titre Con­
ceptions et connaissances. Cet ouvrage
explore les connaissances dans le secteur

Collaboration UQAR - Musée régional

Conférencessur le
développement régional

Un colloque en études littéraires,
L'œùvreencolteboretion, s'est dé­

roulé à l'UOAR les 13 et 14 octobre dernier.
Une cinquantaine de participantes et de par­
ticipants, venant de Montréal, de Chicoutimi,

L 'UOAR et le Musée régional de
Rimouski organisent une série de

trois conférences portant sur le développe­
ment régional. Ces activités se déroulent au
Musée régional (35', rue Saint-Germain ouest),
à compter de 19 h 30 les jeudis soirs. Toutes
les personnes in~téresséessont bienvenues.
L'entrée est libre. .

Le jeudi 20 octobre, la première con- ,
férence a porté sur les activités forestières
et le développement régional, avec Carol
Saucier et Oleg Stanek, de l'UQAR, ainsi que
France Bernier, de l'UQAM. Ils ont parlé de
l'usine Cascades de Cabana '(un modèle de
partenariat entreprise-m ilieu) et de la
«protessionnalisation- des ' propriétaires de
forêt privée de l'Est du Québec.

Le jeudi 3 novembre, ii y aura une
conférence sur «La permanence des 'cornrnu­
nautés en jeu: Saint-Clément en lutte», avec
Hugues Dionne, de l'ubAR, et Raymond
Beaudry, de l'Universite Laval. Les conféren­
ciers feront en particulier un examen de la
portée de la lutte pour. le maintien du bureau '
de poste dans cette municipalité.

Enfin, le jeudi 10 novembre, la confé­
rence s'intitule «La réflexion sur le dévelop­
pement régional: le parcours' du G,RIDEQ
depuis 20 ans), avec Danielle Latontaine et
Serge Côté, deux professeurs de l'UOAR.
Les motivations qui ont contribué à la nais-

. / sance du GRIDEO seront présentées ainsi
que les enjeux soulevés par 20 ans d'enga­
gement dans le développement régional.

Ces conférences sont une occasion de
faire le point sur le développement actuel du
Bas-Saint-Laurent et d'entrevoir les possibi­
lités de l'avenir. Bienvenue à toutes et à tous.
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votreviefaut-il~h~rcherce'dond'émerveillementetd'engoueinent '~. '. ' P -.' -,." ' ; nie'avec.les.~iens', sa fàJnille et son milieu. :C 'est:····::·:·:···~'

J pràpte'àrenfance,qul;assbci~àlaf~rc~decaractèieetàlam'aturiié-, b(ltl~~eur,. ';le,!e.u:r : '.s~s: douie pq~rquoi,- malgré i~s nombreüxNoy:ag~~).~', 1

_~ ,;tprodu~t à-dertain~s .époques 'des',penseurs 'et de's m~neur~, de ,la . 'r~ qu~I.Ji~re . ',qu~ ~o~s en élOIgneront i~i .et là, vou~s êtes d~meu!é :':'! ~~~ .~~ ~~~ ~~' ~~~ .
': . l!em~, d'.Alb~it -çàm~s par .exemple. Malgré /tou( ce qûi ~~~.us q,oit':'on ,vous --: _r, tO\lj<?urs si int~meme!1t'e~ si profondémen~fiâ~le-a~~" ~ ~~ ~ :~~~ ~~ ~~~ :';', , .
~.~ s~~e id~ologique~ent de c~ cél~~e,~onte~~~rain, vous ~v~z, ' . :t distinguer? ;~ \ .' Ga~pé~i.e. ~:~ ~~t, ~t~che~elJ.t. indéf~ciibl~ ~:que ';'~9~~ " '~ ~~ ~. ~ ~ ~ _

. _. comme IUI ,connu c.es'profond.es admlTatlo~ de Jeunesse pour tou~ , :'. , port~z:a v~tr~ pa~s .n~t~l constItue!e fil~co~}.d~ct~urqw ~ ~~: ~~~ ~~ ~ ~~~

~ ceuxqui-laïcsol:lnon:prof~sseurs,I11;édecins.ouprêtr~s~~~taientin:vestis ." , sous~tend t0t!s :vos,projets et toutes ,vos erttrèpnses. ·N'ont-ils j ~~~ ~~ ~~ ~~~ ~~~ .,,' -

Q:u~'~avoÏ!etq~i~ àus,~ns'propr.~d~~o~"(~é?ùqué~», vo~s,éieyàientènv,Ous , Y-, pastous.po~rc,entré4~gr,~v~ité.éec(jindeterrè'qu'inH;ls·sableÎn~t !~ ~~ ~~ ~~~ ~~ .,
, ,incitan't ·au~,dépasseme.nt. TI ne"fa~t pas cherchér , ailleurs ·que dan~ le,ur . vous ~hercher~i à développer durànt to:ute·votre 'carrière? En · ~ i~ ~~ :~~~ ~~ ~~l ~ -
; c.Qntact'et dans l'exemple ,de leur dé,voriem~nt, de leJjr e~gagement éJ de ée~sens': aù~un domaine d.étermin~t'pour la vie~de la régioh ~ .i ~ ~~ ~ ~~ ~~ ~ :,- •

- , " . , " ~' -" ...' .••• r - ~ ~ ,- àlI:Il'..

1",'" . ' ,.. .., ...,

, /. Mesd~e~ et mè~sieiIrs : ' . .._
Membrés de la .communaut é universitaire,

.', .'. Chets diplômés, ,<~ .. ' ., . . , - , ') :"

~ -,:Distingués~ invités, -
Monseigneur Raymond Dumais, l

Messieurs 'les .députés Guy Lelièvre et--;Y~an Bernier, "
Monsieurle ministre .Màrcel Landry, . ;'
Monsieur î~ ~rés~dent Claude Hamel, .

. . -. Mopsi~ur !ul,esB:~ling~r, r

"".
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.~lloeutÏ()n ,d e ;n.è-CJaude 11à;...el,
présÏa~nt..de~ l'Ùn.Ïve'r~Ït~ 'du:qu.éb~e·
.: _ ' }' ' , -, ~' . ' . _". '< _-, . r' '.' -~: . • v '_.,'

Distingués invités;' -:
. .chers.c~~lèg~~s de. la ."

.- , communauté universitaire,
'. mesdames.et messieurs, .

M.-Bélanger a consacré une grande partie d~ sa vie à la èausè de ' '.
'- ; sai~gion, .de ~o~-~ays ou de son coiride pays. Ille fit avec honneur ~t avec, .

exigence, piéfér~tlesimplications précises à l'éclat des r.~lès-de.prestiie. . "., .: "'è es questions, Iule~' Bélanger est ~ieüx à,même qu~: moi de ' les
Et toujours dans cette -b élle etconstante fidélité envers; sa régjon. . . " s ' .for~uler et tenter de les résoudre. Et il.est peut-être, l'un des seuls, En effet, '

,. -, 'Cette région, Jules Bélanger en cherche le devenir, en fouille les -.peu ' -n~~bre.ux sont -les véritables spécialistes de '1'histoire régionale"du ..
-origines, le visage premier, parcéque celui-ci détient peut-être, justement ~ " Québec. Beaucoup detràvail reste 'ilfaire car l'histoire vraie.d'une région
' et paradoxalement; la.clef de son avenir.' - , ..,..,' - . ne Peut être dite gQe par ceux qui non seulement en cOTmaiss~Jit l~s-'faits·,
, " Toutes ses r;cherçhes sl1r l'histoire, sur l~s probléqlaiiqu~srégio~ ~, -mais en saisissent l~âme, 'l 't beauté intérieur~, qùi n':est pas'toujours'celle~

,; ; ( ~âles ~onffinarem~rit.oriel1t~es vers l"acti~I).,.~parce qu' elles'~n~erP,ellent le - , des , ~artes post-a1~~~ " .~ - - '.... - .~ -, . ~ ' - ' ..: '::' _- . . .' .'
. développément et l'iden~ité "régional~. , - . ' ' :. ' ' :",' À ce·Point de vue là aus~i,. r'écol'e .- diso~s'les'~tud~s - peuvent

. ~. ", La ÇJaspésie, inuriertse et"tenac~ face à la mer, a trop,souv.ent été ~ : beauc<?tip.apPQrt~t:)e désir.de duter,~'étudier siirpiâ~, dè.se çléveJopper. ",~
'1'ob3et'd'une s~ple9uri<?~itéqu ~ncore d'unèvision teçhn?c.iàtique: venue . AU,ssi; je crpis que ·le législateur avait vu'" juste.:quand .il èut l'idée, 'horl'.
d'aiHeurs .-on ~airq\l'el~e ~st b~aucoup·plus· lque cela. . "J .' seulement de'-la démocratis'ation -des' études supérièures~ mais ' de leur '

r. En,effet; toute société est cônstitilée .de ·cnarr èt d ,'os, de 'climat, et ~,,' ,a~ces:s ~bil ité et. qe .fèÙt' ~I1fa~ine~ent ,'iégio~al: ~n , ~ré'~t le .résèau<de
èri"défihiti ~e d~ p,assion - ~elle.qui ~oulève, parfois, le~ montàgn~s.EUe est ~ 1'Uni~ersité çlu Qqébec. . A • • ,

fâit~ aussi d~>éulture: celle qui l~i.est:piopre,par ses'c,aractéristiques - ': " - , . . . .;;- " Aujotird 'hui, la Gaspésie est dans son ensemblédesservie
'-première~ , -: et _cell~·. q~'elle acq"l:liert, -p~ .;ac' dét~rmm~tiori, p~ '«L '.histoire vraie .par des .bù.real!x régionaux et d~fféren~ lie"Qx d'enseignèment,
1'~tQ~e~t l'aRpliéation. Fe~ai1dDurilont,le sçciologu,e, ~isélÏ:t à ce .' d'.une:·légion.ne ' l~sq~el~ s9!1t des «antennes» ·dè l'Uiùveisi~é._ Ce t~tiltoire ~uii.

.- 'suJe~: _ (;J ' ài~~oin~ri~ avec. le temps cet ' ~?~irre.n.t parad~~e;',qu~ 'G'e 'peu('être dite que des~plus y~tes.du Q~~bCf :-_a~çé-gl?b~~einent,.~âcea~apré~ënc.e
n'est .pas 1.'eco~e qu'l est faIte'po~ la SOCIete, !'laIS la socIet~ qUI est . , ~ .' , active 'de, 1 JJnIvyrs,Ite d~ Quebec ,~ R~ouski, ~n qu~lqu~ sorte
f · ", l"" 1 ' r • l ' r • par ceux qUl'non +d " - l ~· . ,,~ d' l' - ,', , - . ~ - d' . ' 1 1
aIte"pour" ec~ e». , ..':: .r, _ t. ' ,;. -- .,.« ~s~s'Q arl~~» e , enselgp.ement~lJllVersltai(etra Itlonne auqu:e "!

.Ce-qù ' il voulait dire par'là, c"est que·l'~ole,.prise ~u sens seulemen~en .-. ~ -il échappait. '
large-,n 'e~t pas une distr~btitiice~d.e bIens.et de services. E~le n' ~st " connaissent les - . _'J' C' ~stllli gr~d progrès: dopt4es inci~éncesnous échappen't
pas un 'produit de consommation. / "., :, ; ',< _ 'faits, mais.e;Z. ' en partie, -è~ ta présertçe~ dç l'Univèrsi~é <du QU_~béc est ~~~re

La..carriè~e de Jule~ BéJanger illustre bien la c~J.1v'iction - ,. ' ; : t l' , A -' l' : jeùnè, mais .s,:srétom.l~ées_~ longlerTJ:ie'pourr.~ieht.ê~e ~u!prenan-, .

d, h ' . - . . " ..' - .. . d l' "d ' . salSlssen ame, a ·, -. .. ~ j. ~. ,> ' . ': -' ,-> un .. orome qUI se met, .au ,con trarre , au service e - e ucatlon?_ ' . ~ ... . ( .' tes. ;. " . - _ . , ":.' ': "
par ses rechèrc~es, par ses engagementsco~eéducateur, anima- beau.té ~~térl~ur~, - . . En~Qn"hiStOli~n,Jules Bélanger expliq~e- ....~ ....

. ·'te:ur, éditeur~ aaministrateur"ethistorièn. Avec-~oujourse~fili;grane; ', qui n!(~st pas -.. ~ _ '~ài ~ i~ ~ussi iriieuxque moi, q~e c 'est~à travers l~s' ' · ::··~" .:.~~IfjBrii'

.. la volonté d'être égàlen:è~t«au·servicë de» 'cette rég~on qui lui est toujours,celJeâes . siècles,q~e '-r~spir~ Ï 'histoire -<'e't,q\!e c'e~t au 'fi l des.

,chère.. " .. . ,,' , . : . . " -.' cariës' · ost~le·;. »" ~" génér~ti0n.s(~que·"se ?e~s!rie le.,..visage,.d.:ün pèUp~e.-:. ..:
. tJnspeélahstèèndeyeloppementreglonal;ClerrnonrDugas, . P "'. . Nou~ SOITl)Tles heureux que d~s gens comme lUI

d~ l'UQAR, expliqûait il y,.a déjà longtemps·dans ûn article éloguent - et , ·nqus 'aidé~t à le-ëonipréndre et nous.lmontrent, pàr l!~xe.mple,

j~ cit~·sort titre - qu~ «la Gaspésieabesoin d'autre 'cnose-que du tourisme» ~ r ~ ce_'qu :~~t ~ engagewènt -.r~gional, à.1a-fois ~ respectueux ~t'
',' ' Cette-ppsition exprime non seulement un jugeme;nt objectif; m,ais _:., .exigean t, authentique :e t de ha~te qualitç. · _~ ..~

traduit une réactio.n,COl1tr~. les visions folk~oriques ou' réâucirices·: -du ' ~~: t;'aetion de . Jules- l~'élanger' est aussi une. fOmle de
'dévelop~Ihent r~giori~let dont la Gaspésie a plusieurs fois souffert Par.c~ . - nio~èle pou:r le -déve~o.ppement univer~itair~. qIJi'doït toujou~s' D::O:"''':oI'CO:.a:.:o<:•.,.z

. ~ul~ -la ÇJaspésie:fait p~tie int~grai1~dela re~résent~tion\ J!lentale q~e nous ' "'... . ,: .~' - , 'y ~ S.u.ite,à ~~ p~ge D . ' . ' mmm.~,

avons .du Québec, mai$"qu'~Iie en est .aussi à:ce~~ins:'ég~qs dis~o.ciée.::· .
. LaSociété Radio..Canàdaréalisaitil ya qu êlques ahhées une série ~

. d~~niissions SU!«l'insularité des Gaspésiens»: ÜI1 ycômprenalt. .à.travers
'. .les témoignageszqu'ùn.seniimerït différ~rit, 'difficile ~' traduire, 'animaitles
. gens .de..cette région, Ce' sentiment indicible d'être à la fois,semblable et

e -~ • ,Al vant 'de -poursuivre -l 'hommage 'à" M. 'Jules Bélan:g~r, . ~ous · rrie '. _~. différent 'pai:'cOmpara:i~ôn a ses compatriotes du' resté'du.Québêeest sarts '
"' ..fJLpermettrez d'évoquer q'entrée de.jeu'un autre récipiendaiiè, à qui 1 - doute dU d"~ abord - à la configuration -physique: ,on ' <~fait 'te 'tOur»' .d~ la

-. nous .avons égalementdécerné il y a·j2.çms un doctorat honoris catisa~ Il ""~ .Gaspésie.dit-on-én été. ·c~~st'déjà une façon.d'en parler comme d'une île,
_s-' àgi~ de FéliX:- Leclerc.Té vous parle de lui parce qu'il était, comme Jules '- qu 'on visite enéxcursion, avant de rentrer chez soi..- ~", / . ~- '
Bélanger, Ï?assionném_entépris de .son pays, et .qu "ilne.le quittàif, disait-il, . . .Mais I'autreraison estcértainemènt historique: "quel était le visage
que pour mieux le retrouver. . - '; , p~emiet de la Gaspésie.qu' aurait-elle dû ~tie, ou ,q:uepourrait-elle dév·enir~ . '

' .. _ .ç'est ainsi qu'il :écrivait, en- pensant à ceux qui, comme lui,
cherchaient à -bâtir pays, àtravers leur oeuvre et leurs voyages intérieurs,
je, le ci te; ,". ~" ", -_ .,- - _.- , .' -._:, :.:r .- ~_

,-Et ·tu' reviendras Iourd. :
Pour avoir 'fait i~ tour ,

~ , . De c'e~ qui est à .toi. ..- ,
~ Tu:diras à ta mère. ~

Que I'horizon est -clair,
y , '- Et elle sen;l fière. .'~"

D'êtr:7 de ce l?ay~-~à'- '-.

..: -=UQAR':INF~.25 qCto~re 1994'
C ' .'

J • r ""
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Monsieur.Claude Hamel.sprésident de I'Université .du Québec;
~;.~, Monsié~r rM~~-Andre Qio~e, recteur; ' ~'.: ; ..1~ ~ ~, ~

·;Mesdames et Messieurs les membres 'du conseil 4 d'administration :
- d~' l'Université .dù Québec ·:àRimouski, -- _• '.

Mgr Raymorio Dumais, 'J?o~vel· évêque dé laGaspésieer de.Iles :
, distihguéte)s ~vhé(~)s., "-

-~ ëh~is parents ~t~'~is, '~, .~•-..~ ~ ...

# r"~

.. ".': Ici, a~(~~~!n~inairedéGâspé;j::aÎ'~pp:t~sq~èl,~ortl'~s~6ir~~v~iif~~érv~I J~ :
',à notreGaspésie ~t, eri'même temps.j 'ai appris'queI'éducâtionde'la jeunesse

, - , . g~p~ie}l1le serait l'~nai'spens~ble outilq~i al~à~tpermettre à notre région de -
f / 'con~û~rir ·sa justr l?l~çe. a ù soleil ,' ;Qu!:es(~c.e 4onc~ .,eff~t, .q~~~~<.<~dl;19uer>?, -. ~

_~ · s i. ~e n'esttravailler à I'émergencè.des fQic~s~lib~ratrices:,.d'.un peuple? Or,'
'notre peuple de ~9asp~sie, c 'ést"conilu, ' à ~i~, pendant des siècles; iri~JlJlené: ' ,

'. ·isol~".opprini.~ ~~p~oité" A (~uit-à~ u.rîe .miS,~r~:.~o~t i~ , ~~ .po~v~it,~.:~~êll~{ ' , .:
" surtoutparceque ses oppresseurs ont réussi pendant trèslérïgtemps àlè'priver .

, , systématiqùern ént d' école. .Notre histoire ~nolrs;'rI)Ontrè combien fut -~cli;e
• ~.. ..,... ,. l' ,,~., ,;. , 1 ". 1 l ' -: .et lent è la scol~sation des,Gaspésiens et ~qüel d<?~age'persist~J c~ retàrd

- .~ des ':cir~onscince'scoriUne c~ll,es'~ci, c'est 'd 'a bord' à la' gratitude ,:infligea ànos ancêtres. , : . ~ ~ . , ", ' ~' .; '. e ' ; ' , <, .1 / " ,- _ , ~

, , ,'qu ' il .faut fa,iI:.e ·,pl~ce. ·M'. le ,présid~nt dè I'Université aurQuebec, ,-', .' Ai~i; dès lé.début du régime ariglais~~à~<?ompte(de"1167, des firmes .
, .. l'hommage dont vous avez voulu me ,g:r-aJiHer pour souligner .lapart' quej "ai >; -angle-normandes s 'ji1stallent"chè~ nous et; ,pten~i' le contrôle 'des 'activités ­
~. pu apporter à l ' oeûvre, dé l' éducation 'dans notre.milieu .me ·toucKe prpfon:- . , éconerniques et.'s;,c~aies, s 'opposent farouch~ni.~nt"à I~ Scdlarisation ,de leur .r:

dénient, autant à .titre ,d" édQcateur -qu'à. celuï" de citoyen-du Québec ëlont -'. !TIàiri-,d'~uvre s(ju~';paXée" Ces exploiteurs ,s~veni bien qu~-la~.scolafi'sa~on ..
.· l ' Ï!1s i~~~i~n'que vous P!és~d~z·consÙtUe.}~u~<d,:~ fleuronsles...plus prestigieux," ~ f~rajt~éno~ ~râvesG~~p.és!elisd~-m?in,sb9ns ;esçJa~es. EÏ1 :i'~4Ô;'o~.~êtto\lv;.e '. ~

~ et prometteurs: J~ vous remercie d écette délicatesse' à mon égard. ; . , . encore, en Gaspésie, que deux écoles, I'une à New-Carlisle. .l'autre à '
~. ~ M. Ile- recteur de 1'Universit~ d'liQuébec à Rimouski, Je !le 'suis p~ '. Douglàstowt:l.Les conséquences de cette paûvre.téont,profôndément marqué "

. : .~ sans savoir qu-e è'èst vous, -avec 'vos con~gues administr,..ateurs èe l'UQAR; .. notre',N·stoir~. 'Oe>1192 à.18 67,' 20 dépufés~ se· succèd~1}.t'~~ Qué~c gou{ '
9V{ avez!llis dans la tête de .votre président ~~Î1,t~1 projet..'Et je sais a~s,si que '~~~ré~en-ter .la 9,as~~ie., Toüs ' sont nés à l'~xtér~eurwde,la':r~gi~J} ~t: qtÎa~e . ~ '!

' v6u.s tn attendez mon pardon! ~e ~ous l'aècorâe volontiers et j'.ajoute mes ' 'd 'entre eux seul~inent 'sont ,francophones.'~'comp~er 'de J 867 et 1usqu"en ,
, rètiierc~emen~~ur avoir,eu~iantd-, égârdsênv~Js mei. Même si j' ai é~é étoriné· - 1920,~~ou.s' comptens~,26:~epré~eritantS 'à Q~~~c ' et à ~tt~~'a : Seule~~nt_-~i~ ~ r

'J Jorsque,aucoursdel'ét~,.vousm.'avezf.àitpartdecettêintenlion,jedoisvou~ d'entre eux :sontnatifs a~ la'Gasp~sié: . <, , 1 '= . y' - , : ~~

" avouer que, én !lattant ainsi m~n ego, .vÇ)us m'avez (ai~ plaisir. ~ .. " ':~" ", " 9ui, la-,niis~i.o!1<ai l'é4ucàteur,e~t:ém~enuJ)ent.li!>ératrice et, p~ur. , ' -
" : ~.'~{'~; J~~ · Jé ~~,merci~~ aus~i èhacuri et: cl:iacun~ d'.:en~re: V?ûs"pàTéntS!·' amis, .~' réducaté~rlui~rriêiné,:ell~chiÎ}~~rte debi~ù.p~~~ie.u~~'s"'~~péri~nces.P~iscfu~ ~· .,

éplla1?oraieUrs~ico-Uaboratrices.d'hieret.d'a~jotird'hui,ancienS etanciennes Ç M.le recteur <'a voulu tout à l'heure faire"ét,at7dem~s annéés d'enseignemept, " ,
', élèv~s' et l~s' ~utres qui vous êtés déplacés .'pour cëtt~ céJ;éino~e" ' . ~ " r ~ _ o~ mec)wnnettra;d'évoquer l?riève!11ent ici le souve'J)ir de;7n~tit15reux mo- '

Je' .me. ,pe~inets de vqus faire ':p~t ''de:l"'~pressi6n que ." ". " mént8' 'agréaples 'et exaltants q~'il'i 'a'eù"là,--à ~travers les.soucis~ ,:.
j'éprouve -a~tuenémeni! de vivre non - s'etrl~in~Ï1t un évértémenr -<'ll)hérêntsà tout~ c~rière.~ . ~ . .' ,- . ":.. . - ;..- ' ~

~ p~ivilégi~, ma~ ùn-!Dom~nt_de~~ort constr~s_te ~v'ec rn,eJs ~x"péri~n- " .' .«Le$ di~er:i .'.. ~ .,. '~ " Je"pe~e particuJièrement a~c~s j~i~s. p~~f?p4es que proçtire '
'c~s,pa~sséès . ~~, :?~e~':vou_~, la~solermité~dè:çe~te céTéni?~~e lJle : 'enga'ieme~ls~'de ·i;na. '.; l' e~ei~~emeilt ô,e~hum~ités q~~Jn0us _~è~e1' .~,t?3nsflë:cal~e ,
rapp~lle q~e 1 au~!~nteù~s temps a,voulu que les 'autr~s dlplomes .:. ·è - ' " t des souees de ·prepar.at~on . que ~ çl~ la .febrl~l~e ,d 'une. c,lasse

.dM' 1 . 1 f· '". .. l'h ' . carrl re avalen d' d 'l . ' .. -. .. fr" ' 1'" ds ~ . d. ont ~ onsleur~ e recteur ~ v~.u lI. arre mentIon tout a eur~ ine. ".,' '_, ~'-;". ~:,.~ 0 e~cents,arenç-ont.rer, a equente,!:esgran 'e~pnts en0tre:.'
- .spiént)o~jouts transmis, .en.tôtÎte,s ÎJ11plicité et discrétlon, ':par la ,, ~ous, ~ '!1e s~rrl:bt~.~t ~~ : p.atr~mQÎ)lè· mondi,if' et,' à.le~ prés'eilt~r: ~cOnUrte . de' sRleiïdld~s~ et .: .

poste ~oY:ale. ': '.' _ . :. . il, q1!-e!que éliose'én. fééond.es: 'sol;lTces de :lumière, :,à 'ôes 'jeunes ;esprits_avidè~ ' ~e

'. " En~remont~~ guélq~e,-,peu dans.1a chaîne~des_responsa.- ' commun~·.-lé désir >, ~onnaS.tr~. ~ . ~ ~". .,' ,.
0

' ' ~ ."" .' ' . : .," .. ' "-. , -~ ,

bl~s:dè :~a fête 'oe'ce sO,iF, je àoÏ's,.ëes remerci~me~ts au Séjri~aire 'd fi .· êli '~. i ·· < _ P~~. r:nieux 'tém~igrier de ~s jqies du ~étiêr d~nt je ·pârlç; ·"
de Gaspé, cettè:instÏtution:q!li ~,doni1é naissance à cell~ eu nous e . al1;e.._ ~J a Ion, .- j'ai recùeillllep(opos suivantd'~ùng~andprofess~ùr.d.'.hl.Îmanités '.
sommè.s ici réunis,,, institutig'fi ~sanS' làqueII~ je ,n ' aurai~ pas pu .' r _aus~z~ bze/n ·à~ .' '. donfles .ecrits m 'ontso~ventinspiré ete~cotiragé: Il s~fagit4ejean ~ - JI

acèéder ,à.~ett~ jib~rté 'que m'a aonrlée le7c6urs ·class ique . ,. Cet~e· ~l' intérieur',qu:'rl ' ~J". Guéhënrto q~i "éc~ivài t : .: :~ ~ ~~ ., ;~. ... ': ' J'~~ : ~ .(", ',' • l ' . r

dèiie de reèonnài~sancè, je la"partage avec la q\l~si tota]lté qes ' rexte~ieur·de; ,,' _. . . A," ,0-' ~" , ~ " _ _ ~" " _ l ' '

pasp~sië~s qùî -on( ,~ccédé ade.s é~ude~~s~périeur~s~de .1926.~ ' murs'.d:une ~la;se ~»' . ;< Il; n ' 'Y a:pqs de plus~~':anaplâisi~ 1u;é rle dôfuu!r, unpe,!, c~nfi~~ ,.~ ,'r, .r.

1960. Ji veux dQnç,remercie~n~s é,~ucateûrs qui'ont permis cela : ; : ... ' ~ '.. ~', ', ~"'-' enso(à u1) êsprit. Vous .iIvez·devantvous :ungar:çofftout empêtré: '
par~lé~r générosité.:"Ils étaient.apeu p~ès'tQuS m~mbre~~u cle'rgé" ,~ . -'. " - en:lul.-mê"}-i, Ijéfiq,ni, 'd'ésespé,é', et ·une questiQn que vous,lui ;'"
menipre$ â~ 1'Église éduéa~rtce.,.,!~ Cel.~ f~t liartie .d~ .I'h~sto~re. <L~ grande, ' pps~~,,- qûe vou~ l' a~d~z er lf"cQnt~aig1JEz; à ~ésqL!-d;'e ou,bie'r'!-~ mo"t.de-.!if.'i .
norrcèfu donf-on parle ,souvent pour ~éslgne( cette epoqùe:pendant laquelle , ·:qui vou.ç~_dorine pr:ise, quelques'phràses corif~ses\qù''il il ~çr.it~s et.qU,t; v,ous '
1'Églis~ joua au Q~é~eé.unrôle prépqndérant n' eut-elle·p.asété plus gTofol)de-" amenez'~ la clarté,':tout'd''uri coup le révèl~ni ~â fui-même etlui:·dônnéntle
saps l :oeiI~re~·d~é,!~~a.tipn ~~ ' ~;~tte rnême',instituti.~n? :. '_ '. <. : : • h;_... ". fi~'"de ' ce' ~CfR~~~nJ.~~~ d~ns !e9'!':ti!r~~~ ~r.o'Yà~~ àj~~îs' e.nfe1:~..'Et lie fait;.

• ' ;. -;' ~ J -~ ... ' ~ _ . , . " d epreuve en epreuve,".le votla qUl trouve,$on ordre propre, sq. ~ ,
ttré .educateur- en Gasp.ésie . , : ," ri - --lumière " ·Ah! on n'~apas'sou~ent de ces éhances..Maiscomme:.-'" -~ .."..

, -:. Ce que: à Î'oc éasion de-'ses'25 ans
A
de .seryice dans·..FEst d1rQuébec, ' aÎors on se sé~ payi.d~-i~mbrables'.hèur~s "(Jé ttkvail ·et :::·;··~~:·: ·. ? ..... ::•••::i :..'.'

· Î'Nfiiversité ~u Qu~qec avoulu s~uligner de ~esri!avraux et-engagemerîtSfait ..(J.' e~ijiJ.{On·P!eri:d dam (je tèls mp~nts i' iaéë d~ u~'i'eiUiresse\:~ ::~
. '. . pm:tiede'.c~ite ·oe"uvre d'éducation d~<.l'Égli.se. Car~ les diver~ ~ngàgements ~ ' toûte.p.ufè, tàu,t'i'}1elleçtuelle,. 'd~ésprit â ~espri(l ' ~ ~~~~ ~~ ~~ ~~ ~~
:~ '..~ dé·t:llà '~àIrièrè çlontop.·a fa~t mention-tou~ àl'h~üre av~ien~ to:us ~ m~ sem~l~-~ ; :c~. : . '~l. ~, ".' '. ~' , .', " ,~,< " : . " --.: ~ .~., !. • " ' " -~ _~ : ~ :~~: ~~~ ~~ ~ ~~ ~:.

t-il"quelque chos,e> .en~·commuri: l~ dés!r dé :faire'~éd4cat:ion, ~aus~i bién à ' Unive~ité-~tave"nir ,(duQuêb.ec·etde :lâ·Gaspésie)· -~ :_. '. - ~::~:~ §~ ~~ .... :,,-
, . .: r int~~eur qu'à.l'e~tér~eur> d~s .inûrs ~"une. ~lasse. J'ai' airrié"oeu~Ter ~ ' '. ~., ~s aléaso>~e ~l'hi~toire~' ai~j~' 4it, ont.impos~:è3 notre.. ~: ~~ ~ J ~; !' "

· ~~duea~ion~etje ':Tojs,PO'u,,:qh: âff~êr .qù~c' ~S! !argeT(l~nt p~c,e 9u~ j ~~i été '.'''qasp~si~ ..c~~>l~n~s:rTeiards~en te~~es',d~é4;ucatiô~~ ma~s~~eure~~e~:i ;~~ ~ ~ ~ ~~ . ~
~ ~ ; profonâéinent édifié par la générosité deceux qui furent mesr'éâucateurt au "'ment des hommes et des' femmes' sont venus; des institutiôns ,ont '*'~ ~~ ~~ :~ )

· Sé~inair~:de GaSpé._~ d'abord l~~ Clercs de, St.~Viàteur et e.nsuite les p~êttes~ " ~u~leJOurchez~oùsgui.onJ·perI11isunremaiqu~~lee.tirèss~liJta'ire~.· i ~ ~ ~~ ~~ .'
dl:idiocès'e' ,d~, Gasp_é...~', .. ' '. , ....:-. '.'~ .~~ -<' . ' :~ . ",~:- -" ~rattTaR~ge .;.. '':~.- ,~ - '. .' ~ -. ,'~'" ',:- -< .:.::. ';:: ::: ~: :::
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conseil de .>Co~fQ.~i~s 'gu,e j'aime rappeler quand il e~t,·question~d'édticatio~: ' .. Hahe.a u nivellement parJe .bas '.. '.' ~ ~~, '.- <.-~'<~ . "',;.. , ."',, " •.

Si ton pT:ojet porte sur desmois; plante~des graines; s'il s' étend sur .des .,) - 1 Mon deuxième ~êve. La démoctatisàtion dê l 'Université est un noble
années; p{afJJe .desarp/es,ei s' il,embrasse des 'géné~'afions, propage r èa«. idéal et "il nous faut être reconnaissants il l' Université du Québecd'en avoir .

' ,~ , -- caiion» . , ' _ - _ -r -' t < < r • , ~ f~i~' ün des ses objectifs.majeurs, LeQuébe~>avait un urgent besoin dè èette .
, , ,L ' UQ AR 'est investie de cettebelle ei 'nÇ>ble mission pour l'Est du . vasfe~~tcouràge~sêopération.C~pend~t;irn;~stpas·pefmisdedirequeèette

.·'- ,Qu~bec, pour la Gaspésie. Elle 'doit être le lieu où germeront les idées "- démocratisation.est chose faite par~·que les listes d'inscriptions'à1'univer.:
'- ~âlyatr~ces'de nô·tre régiofl . Lés politiciens peuvent décider-de mettre enplacc "sité sont longues: Il.y a unjuste'équilibre à :établir entr~ la quantité e-tla qualité ,'::" ..

telle loi, telle mesure, mais il revient à nos universitaires de - -,' - de nos diplômés, Dans lès courants à~ la .mode des demières .
concevoir et de mettre de l'avant' des idées nouvelles. ' des ' , ,«Il.revient ci no~ '. décennies, certaines~i~~l~~ie_s"~'apparentant ala ~utte des c~as(~ - ~< ,
modël ës de~ goüverriement, ,des concepts de,~soçiété région àlès _ ~) : -, ~ '. : < ' ~ , ses .ont réussi à incriminer, le éonçept de -1 ~èxcellenc~ dans les

> qui, tout et! étant adaptées ànos temps et lieux, gardent le cap ,unzverSltazres,.de, , , etudes .-Sèlon ~lles , il 'seraitinjus.téetinacceptabledérec.onnaître'
.sur I'essentiel.j. Les-politiciens 'ne saventpas-encore 'comment ',< concevoir-et de . effectivementla.disparitédes talents dont lananrre:a doténos "
.est possiblel'avenir dela Gaspésie,Ou bien, 's 'ils le s~ve!lt, ~ils ' mett~e de Lavant . . éjudiànts. ' Singuliêrement, ces, g~nére~x -iaéologùe~ n'ont pas ' ­

- sont' généralement prisonniers des.courants p~ss~gers, des vo- des idées nouvelles' étendu leur campagne jusqu'au domainedes sports où les mé- ~ ,
. . Jontés-delamasse votante, 'ici .et maintenant, ' - d ' . dè! ~d- ' dailles d'or et res traitements --d'or, eux aussi... - sont toujours

.. <:- ', ~ .~~ difficultés économiques dè notre-région peuvent ~ es~ e~ e plus qu'acceptés. ; ,\. ,', _, ' ' _' " ,-
"' ,ajou~er à la tentation.de notre université de se détourner de sa ' go~vernemefit , des , " Je . souhaite ardemmeiît que notre : université poursuive~la

r,' missionpremière ~t de jouer les pompiers. Or, 'préciséPlerit à 1 conceptsde société réhabilitation-qu'elle a entreprise de l'excellence comme levier"

, , 'éa~se;de !:a"gra~Ùé' ~t ,d~ la persist~ce de ~es'pro~~.è~~s tels l~ . régionale~: qui, 'tour' ,' es~~iùi~1 de- progr~~, ·p~~: '~outé ~-l~ ~oci~,~é'.':Qu~d ' jè parle .-d~ .'
~ '~ ch~ma~e chi~nIqu~, l'exo~~?e sjl}e~n~~se ~t le.vlel1.h~se~~nt ,_ ' en étan(~da tées 'a , P?urs7u.~v~e,cet~e ~refi~b~lI~~lo~,~Je ~~ ~~Jo~J~. et ,~e'rass~~ au , ' '1

~ r de.sapopulation, 'notre societe -a besoin ô une urnversuè qUl~ en ,. " I, P ..' . ".souvenu 'de cette affarre IjUT1Ç19ue.qu,( a faitnos J1)anchette~_
; ' plusderéponèlr,~ àde~ appels.â.')irgènce; emploie'sa 'matière'g~ise ' ·~os temps et ~leux, _ régiC?nâles~ ~eJl" déCe~p.re _deIn ie( l orsquè )'~UQ~R 3.', déféridu -, '

à. :~xBlorer, l~~ voies de l'av~nir et à iJl?oveÏ" dans les idées " gàrdent-le cqP-sur , ~evan! la 'Coûr s~périe~r~so~.~roitd'é~igèr d~ s,~s qïplômés.un >
l'' capables de ~ervir le borihepr ~es nommes, comme le ,souhaitait l'essentiel:» ' ~.' 'm ini rr1\un:(le maîtri~e dè,le.~ langue m~temelle.7 Le",simple fait ' ,--
: -,j ad is Yrba~, V'(en ~ncluan4bieti· sûÎ< so~s le tf?rm~ (~hor1}ines» '. .' '> , que'des 'l tûdlanis d 'uni~ersitê.,aientpènsé· àt~vei1diquer eh C·o~· .:
, toutes les fëmm~s... ~' '. . Je droit d'obtenir qn diplôme sans poss~deFce rriiriÎl1)u~-de màîtrlse de leur _

._ ' , 'Notre rinl:véi~ité, l'UQAR, doit êlre'çapabl~d~ générér et de défendr~ '" lang~e, nio.ptre 'l' 1!rge~:çe " ~e p1e,t~e un . fI:~~- à c~tt~ ~dilution, J?-~faste des
:., :dés"iôées portéuses'~' av'eJ1Ïr~ême si ~elIes-ci devaient être moins populaires ' ~xigences' aè~déni.jqu~s, dàns notte · sYstème,·d'~êâu.câtjon.· ~'~'-;._ . ~ . ~

'parce que,moins'à 'la mode du jour-. La liberté académique doi t pouvoir al1er' ~ - :Peu de !emps .après qlie le jugement deJa Çour eut donné ra!sori:à >'1'

jusque là.~, - ~~ .' - - " +~, .,:: ~ " -'- ~~.. l'UQAR dans. cet~e' affai~e,.un al:lt!è événém.eri't.national est_veriu_confrrmer ...
> ~ , • - " ~'le'bien;'Tonaé de .i'aÙ~çude de nôtr~ :uni~ersit~ô Il 's~agit d,'une'vaSt.e eriq:uêt~ .'

~. Quelques t"souhaitS (ou morceaux dè rêve). " d'·~vril 19.94 'révélan t -que les étudiants 'des,cégeps du Québec con~a~rentJ '~ '

,': 'M~ le ptésjd~nt.d~'l 'UnlvTersi'té du .Québec, M.le recteur de l'UQAR, .~ l~urs -etudes en: moyeIJt:le "uné' h~Ufe 'par ~~malIl;e ~, 'L ~,rirget)c~ d~ ' vlr,~ge~ .à :
',. ~ en-cejbùroùvous ·a;ve~chqiside souligheimeshurribles.t~ayaux d'-éduèateur, ~' effectUer ri~ me·paraît pas dem~déi:plus :i mple-déinonstn ltion. . ,~

vous me permettrez bi~_ de forrnulèr ici quelques-unes des attentes que j~, -~ . ' " , ~ '. . ~ . ( . . - , .
'; \ noÙirïsfac.e, à notre uniyer~iié.~lles'sontceHes d '.iméducateur'dont lctcarrière ' _~,a .revalQrisation de 'la êrôfeSsi~n .d 'enséignant , ,

off!éielle est d~jàderrière'}ûi m~is quJ ~ontinué dè voir en 1:'é~ucati0n.1'9u~il #.: >' '. Et~on t(oisièmér~vé. Pour favoriserlaréha~ilit3tioiide.l'e~celleD~; ','
le plus puissant e~ la' promes~e la plu~ crédible dé l'âvenir de notre région ~ ~c~~~miquec~eznous,notreuniver~itéd~)itpou~oircomptersurleséducateurs' :
etde n~tre pays. D',av~~~, je vous enp~é'viens~,c~s attentes 9nt quelq~echose_ , qu 'elle-, forme, pç>ur tous lès niveau,x d'en.s_êi;gnem~~t~ : or, -C?n.,sair que,.nos :: ,','. L~

~ du Trêvè oû~d~ l'ùtopie n)ais~jé 'cro is fermeme'ilt.que nous devons .toujours" édûéateurs n'é~8!1entpas d~~n~ âutr~ sociéfé que·la ·nôtre.'Ort sait ~ù~s~ que .
nourrir que!que~utopies, - dans le langage des.athlètes, on p'arleraitde gat~er la pr6fe~sio'n 'd ,ens~ign~nt: n ~€?st pas tout-à-fait valorisée,d~s notre société. > . ' ,

, - .la barre haute - toujôursnoiirrir,quelques utopies, dis-je, afin de mieux contrer . Et ç'est l,à-:une anomalié qu Lmine nos forces yives' ~t gu'il faut s ~acharner .-' -: "
: -',cett~ vieillè<tendànce de na'tre naturéà se-otésoudr~,de glierre lasse, [ta facile :.,< a'ê<orFig~r. Âutre 'beau défi pQur notre universit~J . " .. 'r: ',; - ~ " . - , .

. '" médiocrité. ~ '. ' 'Une sQclé té évoluée, et",q\li-veut continuer d'évoluer,'doit attirer yers'
, ' t;, .. . , ' la prof~ssio.n d'e!1-seignari~,une grande proporti~ftde ses ~eiiIeursce~'eaux,

. "'Lasarit~ d~ 'pays p~r-c:é'Ue de la.région ' plus gratloe'que ~ce n"'est-le cas-chez ' no~s a~m'~n~t1tent. '. -' , ,- ' .'
.. . ~Le prèmiei d;e~mes rêve,s. 'L ' UQ AR a mis en .place un département'" ~ - Que l'on confi'e à ,des candidats choisis parmi nos .·~~illeurs le .soin
l Jde déveloPP~!Dent 'régional. Àl la bonne he~re! Le~~ idées-quj deYlen~ront ' ,de ilô 's coq,s~u la~eO~&tiuctiori,d,e nos ' ,pontS~ ·so.it! Qu~J'attitud~' ~éieCtive

·des sOlutlons .ànos problèines'régionaux ~lÎrro~tçlifficilemen~ ém~erdes ' et les conoitions àvantageuses q~i èntqûrent ~es1Jrofessions.exer-,
, ~~nseurs de ville qui ~~sent ,en viJle P9~r la ~~11~.. Dé~ d~ tajlle lpo ur '. cent l '~ail!~t q~e l'on'sai~ soi~ e~co~e! 1Yfais~tC'onlme~ciioyen, ~ .

f;. L'UQA~: tro,u'Ver lés.,moyens de.convaincre 1)osdécidéûr~ pol~tiq~es qti~ l~ - je,rê~e',~fù jO}1T, où le~-c~nditions<-fa:ifes,à '!10s,e~~eign~t~:et ,..:".,;.;... :
'santé dU,pays, comme Célle dû 'c0rPs humain, dépend aussi de la,santé de 'sès le pre.siige,qu~l'on çievra ensuite leur reconnaître attirerontY,érs.\:..; ? i ~: ~. :~

parties. Et po~r que c~tte p~~~-du pays qu' ~st notre régi0t:l s~it en san,té il ~ leur 'pro(essiâ n; de<façon ,'év iden te ~i côn~inue, lâ ctèroe de·nos j ~~~ ~~ ~ ~~ ;~
fa~t" sans at~endre .que toutes nos ~gence~ q~?tidîenn~s aient-.trouv~ leur~' _~~ fi~iss.arits ~e çé~e~...Je rêv~ du~j6u~ o~ l~on ~èrra, 'danS:t.to~s-<lésE ) ~ ~ .: ~ ~~

, 'solu tions, combattre et ~;aincre.une croy~ce têtue qui. yeut qu~ la cult~è so,it _ c,égeps; d~ plus ,eJ,l pll.js de nos"rri~.il~~ur~ élèvè~ ' se-di~pute~ le~<~ ;: . ~~ ~ .
un luxe. ~n ' fau~ q~e not;re université ' ér:6ie l~ ~~~s respéctable sociologue ' . ad:missi.on~ au~ p<?r.tes de 's .facultés de péd~gogie de nos uni~eI- ~ ~~ ~: ~ =:.~ .

. . .qué~Cois Fem~d l?umol)t lorsqu 'il.affii~e,:· Pour sa,u.ve' ·les '-égio~ rura-~ -' sités~ ou il y~aura, à :~au~é" _de: cette ' valor~sat~on !~u~s~ë d~ la l ~ ~ ~ :: ~~ 1~ "
. ' les~ tâiu sut: 'le. plan de J'économie que sur celui de !a po~itiqué, '~l làut " profess,ion.,d 'enseignan t, nécessair~ '~?ntjngent~~~nt. .--.. - - . ~ ~ ~ ~~ ~

:' comme,ncer-par assu:rer l~ déve16pp~ment culturel de' ces régions. 6 - ,< • -: .:' - '~ ~ ~. ,~~
: ;.- - , ,_. q' : _~ . o' ,~.; ~ ~ _; ~ . .:..~ ~~ • .: ~ :~





Vie étudiante

Bureau du registraire

Inscription aux cours de l'hiver 1995

Pour démarrer sur-le marché du travail

Jeunes Volontaires

• Premier cycle à temps partiel
Votre bulletin d'inscription et l'horaire des cours vous sont expédiés par la poste. La date
limite d'inscription est fixée au 11 novembre.

Concours de vulgarisation
scientifique de l'Aeras 1995

sances théoriques pour mieux comprendre
les phénomènes propres au groupe.

Un premier cours dans ce programme
sera donné dès janvier: «Psychosociologie
du groupe», dans lequel il est question de's
règtes de fonctionnement du travail en groupe
et des relations entre les personnes.

On peut obtenir des renseignements
sur ce nouveau programme en composant
724-1647.

L a troisième édition du concours de
vulqarisation scientifique de l'Acfas

est maintenant lancée. L'invitation s'adresse
à toute personne faisant de la recherche,
qu'elle soit professeure ou professeur dans
un cégep ou une université, chercheuse ou
chercheur dans un organisme de recherche
privé ou public, ou encore étudiante ou étu­
diant de '2e ou ,de 3e cycles. Le sujet de
recherche traité dans l'article peut appartenir
à n'importe quel champ disciplinaire - scien­
ces humaines et sociales, sciences pures,
mathématiques et génie, sciences biologi­
ques et de la santé.

L'objectif de ce concours est double: '
Inciter les gens qui font de la recherche à faire
l'exercice de vulgariser leur sujet d'études et
permettre au grand public, grâce une large
diffusion, d'y avoir accès. Ce concours offre
une tribune populaire au monde de la recher­
che: en effet' les textes primés lors des deux
premiers concours ont été regroupés dans.
des encarts - tirés à 30.000 copies - et insérés
dans Interface et Québec Science.

Dans le cadre de ce concours financé
par le ministère de l'Industrie, du Commerce,
de la Science et de la Technologie (MICST),
six prix de 2000 $ répartis dans les trois
catégories de participants sont accordés cha-

.que année.
. Pour participer au concours, il faut sou-
mettreün articled'un maximum de cinq feuillets
dactylographié à double interligne et accom­
pagné d'un bref curriculum vitae ainsi que du
formulaire d'inscription au concours. Les
critères d'évaluation des articles sont la qua­
lité de la rédaction, la rigueur scientifique, le
souci de vulgarisation et l'originalité du traite­
ment.

On peut obtenir le formulaire d'inscrip­
tion au concours ainsi qu'un guide de vulga­
risation scientifique qui énonce les grands
principes de ce type de communication en
s'adressant au secrétariat de l'Actas. Date de
clôture du concours: 1er février 1995. Pour
plus de renseignements: Actas, 425, rue De
La Gauchetière est, Montréal (Ouébec), H2L
2M7. Téléphone: (514) ,849-0045. ·

Nouveau programme court

La gestion
des équipes de travail

- tout autre projet pertinent.
Pour plus de détails, vous pouvez vous

procurer le dépliant auprès des Services aux
étudiants ou contacter Denis Côté au 723­
5677.

L 'UOAR lance pour la session d'hi­
ver 1995 un nouveau programme

court en gestion des équipes de travail. Offert
à temps partiel, sous forme intensive, ce
programme répond 'surtout aux besoins de
formation et de développement des compé­
tences interper-sonnelles pour la coordina­
tion d'équipes ou le travail en groupe. Il
s'adresse donc aux intervenants sociaux, aux
responsables de comités ' ainsi qu'à toute
personne ayant à participer à des réunions de
travail. Ce programme peut aussi être un
complément de formation intéressant pour
les étudiantes et étudiants de l'UOAR.

Le programme fournit des apprentissa­
ges pratiques nécessaires au fonctionnement
du travail en équipe ainsi que des connais-

• Deuxième et troisième cycles.
À moins d'avis contraire de votre responsable de programme, votre bulletin d'inscription
et l'horaire des cours vous sont expédiés par la poste. S'il y a lieu, vous devez acquitter
le deuxième versement des frais de scolarité d'automne au Service des finances (0-204)
avant 'de vous inscrire. La date limite d'inscription est fixée au 11 novembre.

• Premier cycle à temps complet
Les étudiantes et étudiants inscrits à temps complet dans les programmes de baccalau­
réat et de certificat sont invités à suivre la procédure suivante pour l'inscription à la session
d'hiver:
- S'.iI y a lieu, vous devez acquitter le deuxième versement des frais de scolarité

d'automne au Service des finances (0-204) avant de vous inscrire. ' '
- Veuillez vous présenter à votre module selon l'horaire indiqué sur le babillard de votre

module (corridor E-100).
- Présentez votre bulletin d'inscription dûment complété et approuvé, ainsi que votre

chèquedaté de 1995, au Bureau du registraire (E-105). ·

J eunes Volontaires permet de con­
cevoir et de gérer un projet. Il cons­

titue l'occasion privilégiée de développer des
compétences qui seront des atouts concrets
facilitant l'intégration au marché du travail ou .
le retour aux études.

Le programme s'adresse aux jeunes
adultes, de 16 à 29 ans, sans emploi régulier
ni aux études à temps complet. Les partici­
pants doivent être disponibles 20 heures/
semaine pour leur projet.

Les projets sont d'une durée de 3 à a
mois. Pour la réalisation et le fonctionnement
du projet,.I'équipe peut compter sur un budget
de 100 $ par mois, par participant. 'De plus,
chaque membre de l'équipe reçoit une alloca-

. tion de participation pouvant atteindre 165 $
par mois. Les prestations de la sécurité du .
revenu et les prestataires d'assurance-chô­
mage sont admissibles sans incidence néga­
tive sur leurs prestations.

Pour un finissant ou un étudiant à temps
partiel de niveau universitaire, les projets pour­
raient se situer dans les champs suivants:
- recherche .spécialisée permettant de per­

cer chez un employeur dans son domaine
d'études;

- recherche appliquée ayant des incidences
sur le milieu de vie local;

- interventions sociales ou éducatives visant
à vérifier les besoins de nouveaux services
en lien direct avec ' sa formation;
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PRIX
BERNARD-BELLEAU

l Cette ' bourse de 2500 $ est destinée à un étudiant ou une
. étudiante qui entame des études de doctorat dans le domaine
. de la santé et des produits pharmaceutiques. Elle 'souligne

les résultats des études de deuxième cycle et la qualité des
projets de doctorat. .
Le ·prix est)commandité par 'BioChem Pharma inc.

.PRIX DE LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE
DE L'ACFAS 1995 .

PRIX' DESJARDINS D'EXCELLENCE
POUR ÉTUDIANTS-CHERCHEURS

Ces trois prix sont destinés à des étudiants qui commencent
leur maîtrise ou leur doctorat peu importe la discipline. Ils ont
pour but de souligner l'excellence .du dossier des lauréats pen;
dant leurs études universitaires de premier ou de deuxième
cycle et de les encourager à poursuivre une carrière de recher~

che.., Ils comportent chacun une somme de 2500$..
Lé prix est commandité par la Fondation Desjardins.

Les candidats .doivent être 'de citoyenneté canadienne et evoir entamé leurs étuae« de maîtrise ou de doctorat dans
une institution universitaire reconnue, en~re ·mai 1994 ,et avril1995._,L~ 'mém6ire ou la thèse devra être rédigé en' franç~is.

Renseignements et formulaire
1de mise en candidature: '

Prix de l'Acfas ,
425, rue De. La Gauchetière Est
Montréal (Québec) H2L 2M7

Tél.: (514) 849-0045 . .
T·éléc.: (51'4) 849-55.58
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Clôture du concours: vendredi 13 janvier 1995

.TITREUNIQUE,
:. CARRIÈRE MULTIPLE

le comptable agréé passe ses journées à ne tenir que des comptes! Pas question! Sa formation et son titre lui ouvr~nt les portes de tous les secteurs
d'activité. Être -CA,. c'est profiter 'd ~ s choix qu'offre une profession dynamique: fonction publique, entreprise, arts, enseignement... '



Divers

,L'organisation de demain

Un forum unique sur la gestion dans les années 2000
Les chefs d'entreprises et les respon­

sables d'organisations du Bas-Saint-Laurent
sont invités, le 24 novembre prochain, à la
tournée L 'organisation dedemeln. Cette tour­
née fera halte àl'Hôtel Rimouski grâce àla
collaboration étroite entre le concepteur, le
Groupe Innovation, la direction régionale du
'ministère de l'Industrie, du Commerce, de la
Science et de la Technologie (MICST) ainsi
qu'Hydra-Québec. "

Au programme: mise en scène futu­
riste, projection à 180 degrés, effets spéciaux
et technoloqie interactive. Tout cela pour
permettre le choc des idées entre les '
gestionnaires de la 'région et les plus grands
spécialistes mondiaux du management. Sur
grand écran, les Alvin Toffler, Lester Thurow,
Ricardo Semler et autres viendront tour à tour
livrer des analyses ou témoigner d'expérien­
ces novatrices en matière de gestion et d'or­
ganisation.

Nos décideurs en région auront le loisir
de communier àla pensée planétaire, et aussi
de mesurer l'impact sur leurs propres affaires"
des grands bouleversements qui affectent
l'économie mondiale. Le coût d'inscription
est de 230 $, taxes incluses. Pour plus de

renseignements, communiquez avec ladirec­
tion régionale du MICST, à 722-3577.

Amour, santé, travail

Repartir àzéro
l.esçrands chanqementsdans nos vies,

'les cassures comme on les appelle parfois,
nous forcent à nous reprendre en main.

-Cornrnent composer avec les bouleverse­
ments qui surviennent dans nos relations
conjugales et familiales, dans notre état de
santé et dans notre milieu de travail.

M. Bruno Fortin, psy'chologue, propose'
une conférence visant à développer une at­
titude face au changement. Tout en recon­
naissant la 'souff rance qui est souvent asso­
ciée au changement, le conférencier présen­
tera des moyens d'en atténuer l'impact néga­
tif et d'y découvrir des occasions d'enrichir
votre existence.

La conférence aura lieu à Rimouski, le
mardi 1er novembre, à 19 h 30, à 'l'auditorium
de l'école Paul-Hubert. Admission 7 $. Billets

, en vente sur place, le soir 'de la conférence.
Possibilité de réserver des places à l'avance
à la Corporation professionnelle des psycho­
loques du Québec: 1-800-5'61-1223. '

,
Les petits mots du CAIFE
..
Etre précis ne signifie pas être précieux. ' Le
choix du mot juste est important, il évite l'emploi
de périphrases qui abâtardissent la pensée et
alourdissent la phrase. Remplacer les locutions
en italiques dans les énoncés suivants par un
mot précis à choisir parmi la liste que 'voici :
convenir, affecter, dramatiser, se singulariser,
in1léchir, pressentir, élucider, affecté, improvi­
ser, accélérer.
1- Il faut faire la lumière sur ce mystère.
2- Pourquoi Abel se fait-il toujours remarquer

en faisant 'autrement que les autres?
3- C'est un personnage qui fait des menlères.
4- Il fait toute une histoire du moindre incident.
5- Cela ne fera pas changer le cours des évé-

nement.
6- On lui a fait' des avances pour le poste

d'entraîneur.
7- Il a dû faire un petit discours sans prépara-
~n '

8- Ce petit appartement fera-t-il son affaire?
9- L'architecte est intervenu pour qu'on fasse '

aller plus vite les travaux.
1Q-On a fait aller une partie des crédits au

Bureau d'aide sociale.

Solution 'f}loaue e ua
'0 ~ ~ aJ?If}ooe '6 ~ il!-l-eJpUa!AUOO !nl '8 ~ smoosjp
l!ladunJas!l\oJdw!'L ~ uuessaidell UO'9~'''SJnoo al
sed eJ!40f}IlU!,U 'S ~ lUap!OU! aJpu!owal esueureip
'P ~ 9loaHe 'B ~ il!-1-aSpeln6u!s as 'Z ~ Jap!onl9 . ~
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DEVENEZ EXPERT
EN PERFORMANCE

FINAN,CIÈRE
, Par leur formation de pointe,
les (GA visent haut et réalisent des

performances dignes des meilleurs athlètes.

Relevez les défis passionnants de notre
profession. Devenez (GA, l'expert-comptable

en performance financière.

ORDRE 'PROFESSIONNEL
D'ES COMPTABLES GÉNÉRAUX LICENCIÉS

DU QUÉBEC

Renseignements : 1 800 463-0163
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Calendrier
• Du 24 au 28 ectcbre: période de lecture' (suspension des cours).

• Du 25 au 27. octobre: à l'Université du Québec à Trois-Hiviëres,
colloque ccL'lnternatlonalisatlon: .participants ou spectateurs?»,
pour les professeurs et gestionnaires du réseau UO.

• Du 27 au 30 octobre: Salon du livre de Rimouski, au Centre de
conqrès, sous le thème suivant: «La plume ou le clavier». Une
occasion en or de bouqulner.de voir les nouveautés. ' L'UQAR aura
un kiosque. '

• Mardi 1er .novembr~ : date limite pour soumettre une demande
d'admission ou une demande de changement de programme à la
session 'd'hiver 1995.

• Mercredi 2 novembre: à compter de 15 h, à l'UOAR, un événement
culturelouvert aux surprises de toutes tendances: «24 heures /24 .
arts».

• Vendredi 4 novembre: Rallye-Tourdoto, à '19 h, dans le stationne­
ment est de. l'UOAR.· Pour le personnel de l'UQAR et les conjoints.
Inscription: Service de l'approvisionnement, 0-1 08~

• Mardi 8 novembre: conférence de M. Michel Verreault sur le récit .
fait par son père, M. Georges Verreault, qui a été prisonnierde guerre
au Japon entre 1941 et 1945. À 1,9 h 30, à la salle F-215.

• Jeudi 10 novembre: conférence «La réflexion .sur le développe­
ment régional: le parcours du GRIDEO depuis 20 ans», au Musée
régional de Rimouski, à 19 h 30, avec Danielle Lafontaine et Serge
Côté.

• Vendredlts novembre: .Séminaire amical dans le cadre des 20 ans
. du GRIDEO, à 13 h 30, au Salon du personnel (C-107). ·Une

douzaine de panelistes présentent brièvement leur vision de l'évo-
lution du développement région~l.. .

• Vendredi 9 décembre: Fête communautaire des 25 ans de l'UQAR.
. • Jeudi 3 novembre: conférence «La permanence des communautés

en jeu: Saint-Clément en lutte», au Musée régional de Rimouski. ~ Lundi 19 .décembre : fin de la session d'automne.
à 19 h 30, avec Hugues Dionne et Raymond Beaudry.

À l'UQAR'

Exposition etconférence de l'artiste Reno Salvail

L 'artiste matanais Reno Salvail présentera à l'UOAR une
expos ition et une conférence sur le thème suivant: Paysa­

ges de l'Île du fond de l'âme ou l'Odyssée de la mémoire. L'exposition
se déroulera à la Galerie' de l'UQAR, du 31 octobre au 19 novembre
prochain. La conférence aura:' lieu le mardi 1er novembre, à 14 h, à
la salle F-215 de l'UOAR. Le vernissage suivra la conférence, à 17
h, à la Galerie. - . . .

. Laissons Reno. S.alvail expliquer sa démarche:' «Mon travail
, prat ique consiste à recréer des situations qui s'inspirent des grandes

quêtes mythiques,de l'histoire, par exemple: l'Odyssée, la recherche
dû Saint-Graal ,de l'Arche d'Alliance, de la Toison d'or. Je m'intéresse
aussi au voyage initiatlque, celui d'Ulysse, de Jason, de Gulliver, de
Bobinson.. \ .

En'-1990, M. Salvail a décidé d'étudier un type de sculptures
.faites de pierres levées, érigées par les inuits du Grand-Nord canadien
,et nommées lnuk-Shuk, Cette forme d'art pratiquée par le peuple de .
la neige' l'intriguait. · Il' s'est donc rendu à Ivujivik, le village le plus
septentrional du Québec. La randonnée à la recherche d'Inuk Shuk,

.U(}A!RI,:;!~f;!QI
300, .allée des Ursulines, Rimouski (Québec) G5L 3A 1

la recherche de documentation sur les sculptures traditionnelles et les
sculptures qu'il avait lui-même construites en interprétant les œuvres
autochtones sont devenus son quotidien. ' «Oette forme d'art liant
l'aventure, l'effort physique, le danger parfois, l'étude dès coutumes
anciennes sur la construction de sculptures de pierres, levées, .Ia
construction et la documentation de mes propres œuvres interprétant
les sculptures autochtones; tout ça ' est devenu mon medium.»

Le projet intitulé La Lumière des pierres, 'commencé en 1990
à Ivujivik, se poursuivra en 1992 sur sept iles ou rochers du fleuve
Saint-Laurent, entre l'ile-aux-Grues et l'lle-aux-Llèvrss, 70 milles
marins plus à l'est, par Paysages de l'Île du fond de l'âmeou l'odyssée
de la mémoire. Il s'agit d'Un périple documenté par la vidéo et réalisé
en photo, en livre {et en vidéoclip. Sur chacune des iles ou rochers,
Reno Salvail a' imaginé une intervention sculpturale, une installation
in situ, ou une performance qui durait sept" heures par jour pendant
sept jours. .L'ensemble du projet s'est donc déroulé sur 49 jours et
a permis d'expérimenter plusieurs concepts de perception d'échelles
et de distances, de couleurs et de réflexions..lumineuses, ainsi que le
rapport homme-nature-solitude, ' ,
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